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AUGMENT ET PREFIXE NOMINAL EN NGUBI

Gilbert PUECH*

Abstract

Ngubi is a Bantu language spoken in the south of Gabon. It is presumably
akin to the Punu-Shira group (B40) and retains some morphological features
which are no longer attested in the other languages of the group. In this paper it is
shown that all nominal prefixes are associated with an augment which has the form
of a High tone on the prefix or on a pre-prefixal vowel. Ngubi appears to be
conservative  insofar as it retains the augment whereas, in other B40 languages, a
tonal augment may be postulated only at a more abstract level.

Le ngubi, connu également sous le nom de ngove, est une langue bantu non

répertoriée par Guthrie. Il a longtemps été le parler vernaculaire des habitants de la

lagune d'Iguela dans le Fernan -Vaz au sud du Gabon. Aujourd'hui le nkomi, qui

appartient au groupe myene (B10) supplante le ngubi dans les échanges quotidiens

au point qu'on peut prévoir la disparition de cette langue, que les jeunes ne parlent

pratiquement plus, à brève échéance. L'analyse du vocabulaire montre que ce parler

constitue un rameau détaché du groupe punu-shira (B40), même s'il emprunte

facilement des mots aux autres langues parlées dans la région des lagunes,

notamment au nkomi. La morphologie du ngubi présente plusieurs particularités

qu'on ne retrouve ni dans les autres parlers du groupe B40, ni dans les langues de

contact. La présente contribution se propose de mettre en évidence l'une de ces
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particularités, l'augment qui, suivant les cas, s'ajoute, se substitue ou s'associe au

préfixe de classe des thèmes nominaux.

1. Les classes nominales

Pour les thèmes à initiale consonantique, l'analyse des accords montre que le

ngubi inclut 14 classes nominales et 7 appariements réguliers de genre pour le

singulier et le pluriel. Certains mots ne sont pas appariés (pluriel ou singulier

seulement); certains appariements, représentés dans le schéma ci-dessous par un trait

en pointillé, sont attestés mais rares. Un comptage sur la répartition des classes a été

effectué pour 250 thèmes nominaux, obtenus, pour l'essentiel, à partir de la liste de

Greenberg étendue. Les résultats sont présentés séparément pour les thèmes à

initiale consonantique (206 thèmes) et ceux à initiale vocalique (44 thèmes). Pour les

thèmes à initiale consonantique nous avons :

 1.5 %         classe         1                         2                   2    %

16   %                           3                          4                 16.5 %

19   %                           5                          6                 19.5  %

20   %                           7                          8                  20    %

36   %                           9                        10                  40    %

 5.5 %                          11

 2    %                          14                       13                     2   %

hors comptage             15

 Genre      Sing.                    Plur.

La classe 15 est celle de la forme nominale du verbe, c'est-à-dire l'infinitif, et

n'est pas appariée. On ne l'a pas fait intervenir dans le comptage. Naturellement les

proportions dépendent du vocabulaire recueilli. En particulier l'importance du genre

1/2 est sous-estimée dès lors qu'on ne prend pas en compte les noms d'agent qui

peuvent être formés à partir de thèmes verbaux. Il reste que ce comptage montre
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l'importance du genre 9/10 qui comprend, outre les noms d'animaux, des animés

humains, des noms d'objets et d'aliments ainsi que des mots d'emprunt. Voici des

exemples illustrant chacun des genres pour les formes d'élicitation :

genre 1/2 m&um^a:W``K B&am^a:W``K frère ou soeur aîné

m&ufi↓&e:tù B&afi↓&&e:tù femme

genre 3/4 m&uk^o:ngò m&&Kk^o:ngò colonne vertébrale

m&uWù:W``K m&&KWù:W``K poil

genre 5/2 D&&KB&afiàlà B&aB&afiàlà garçon

genre 5/6 D&&Kr↓&&ay`K m&ar↓&&a:y`K pierre

D&KD^o:mbè m&aD^o:mbè mouton

genre 7/8 fi &&KB↓&&u:n&u B&&KB↓&&u:n&u rein

fi &&K∫ `Ks`K B&&K∫ `K:s`K os

genre 9/10 &KNg↓&&u:y&&K ts&&KNg↓&u:y&&K mère

&&Km↓&o:nd&e ts&&Km↓&&o:nd&e chien

genre 11/6 D&u∫↓&&e:ng&a m&a∫↓&&e:ng&a joue

genre 11/10 D&uk^o:ndò ts&&Kk^o:ndò banane plantain

D&urè:rè ts&&Ktè:rè calebasse

genre 14/13 &ol↓&&u:ng&u r&ol↓&&u:ng&u pirogue

&owàt&angà r&owàt&angà ferry

classe 15 fi &uf^u:rà le fait de mentir

fi &u∫↓&a:nd&a le fait de se prémunir

Lorsque la voyelle du préfixe est en contact avec une initiale vocalique de

thème, le préfixe est précédé d'un augment. On peut obtenir les genres suivants :

genre 1/2 &Kmwà:n&a &Kbà:n&a enfant

&Km^u:tù &Kb^a:tù homme

genre 3/4 &Kmwà:ts`K &&Kmyà:ts`K veine

&Km^u:nwa &Km^^K:nwa bouche

genre 5/6 &&KD`K:l&u &&Km`K:l&u nez

&KD`K:p&&K &Km`K:p&&K voix
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genre 7/8 &&Kfiy^e:lù &&KBy^e:lù barbe

&Kfi `Kk&u &KB`Kk&u roseau d'eau

genre 11/10 &KDwà:l&a ts&&KWà:l&a ongle

genre 14/13 &&Kwù:s&u &Krù:s&u visage

genre 15/4 &Kfiòfi &o &Kmyò:fi &o bras

genre 15/6 &Kfiù:r&u &Kmà:r&u oreille

Trois faits apparaissent immédiatement :

1) la classe 9, la plus importante pour les thèmes à initiale consonantique, n'est pas

représentée pour les thèmes à initiale vocalique ;

2) le préfixe nominal des thèmes à initiale vocalique est toujours précédé d'un

augment qui a la même forme que le préfixe nominal de la classe 9 pour les

thèmes à initiale consonantique ;

3) en classe 10, une nasale précédée de ts&K - et non de &K - semble correspondre

pour le pluriel au préfixe de classe 11 (singulier).

Il s'agit maintenant de déterminer si l'augment et le préfixe nominal de classe 9

ne sont qu'un seul et même morphème.

2. Les constructions avec déterminant

Lorsqu'un nom à initiale consonantique est suivi d'un numéral, le préfixe

nominal porte un ton B et la tonalité du thème se trouve également modifiée par

rapport à la forme d'élicitation. Pour les thèmes à initiale consonantique on obtient

avec le numéral de l'unité :

classe 1 mùmàW``y òm^o:s&&K un frère aîné cf. m&um^a:W`K
classe 3 mùk&&Kl`̀y òm^o:s&&K un chemin cf. m&uk↓&&Kl`K
classe 5 D`Ks&ul&a D`Km^o:s&&K une épaule cf. D&&Ks↓&&u:l&a
classe 7 fi `KB&un&u fi `Km^o:s&&K un rein cf. fi &&KB↓&&u:n&u
classe 11 DùB&&Km&&K Dùm^o:s&&K une langue cf. D&uB↓&&K:m&&K
classe 14 òl&ung&w &om^o:s&&K une pirogue cf. &ol↓&&u:ng&u
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En classe 9 la voyelle pré-thématique est absente dans cette construction :

classe 9 NàNgà m^o:s&&K un guérisseur cf. &&KN^a:Ngà
Ng&uy&&K ↓m^o:s&&K une mère cf. &&KNg↓&&uy&&K
p&ot`K m^o:s&&K un bâton de manioc cf. &&Kp↓&&o:t`K

De même l'augment disparaît pour les thèmes à initiale vocalique :

classe 1 mwàn ̂om^o:s&&K un enfant cf. &&Kmwà:n&a
classe 3 mùnù òm^o:s&&K une bouche cf. &&Km^u:nwà
classe 5 d`Kl&u dìm^o:s&&K un nez cf. &&Kd`K:l&u
classe 7 fiyèlù fi `Km^o:s&K une barbe cf. &&Kfiy^e:lù
classe 11 Dwàl&a Dùm^o:s&&K un doigt cf. &&KDwà:l&a
classe 14 wùs&u òm^o:s&&K un visage cf. &&Kwù:s&u
classe 15 fiùr&u fiùm^o:s&&K une oreille cf. &&Kfiù:r&u

Il faut bien remarquer que l'augment reste présent à la forme d'élicitation du

pluriel des thèmes à initiale vocalique mais est effacé si le nom est suivi d'un numéral

:

&Kb^a:tù hommes - cf. sing. &&Km^u:tù
mais

bàtù bàb&ay`K deux hommes

&Kmyà:ts`K veines - cf. sing. &&Kmwàts`K
mais

myàts&&K m`Kb&ay`K deux veines

En construction associative au contraire le préfixe et, le cas échéant, l'augment

sont présents pour toutes les classes, avec une forme nominale qui garde la même

tonalité que dans la forme d'élicitation :

classe 3 &Kwùs&u w&a D&&KB&afiàlà le visage du garçon

m&uk^ongo w&a D&&KB&afiàlà la colonne vertébrale du garçon
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classe 4 &&Kmyòfi &o my&a D&&KB&afiàlà les bras du garçon

m&&KWùn&&K my&a D&&KB&afiàlà les poils du garçon

classe 9 &&Kmb↓&&am&e y&a D&&KB&afiàlà le front du garçon

Il en va de même avec le thème -m&osì signifiant "autre" :

D&&KB&afiàlà dy&o D`Km&os`K l'autre garçon

&&Kmwàn&a w^o:m&os`K l'autre enfant

&&Kràrà y^o:m&os`K l'autre père

Cette section montre qu'on a affaire aussi bien en classe 9 que pour les thèmes

à initiale vocalique à un augment &&K qui fonctionne comme un déterminant non

cumulable avec un autre déterminant numéral mais qui reste présent dans d'autres

constructions de détermination. Nous allons maintenant voir que ce fonctionnement

est parallèle à celui du préfixe ts&&K en classe 10.

Le préfixe tsi

En classe 10, le préfixe apparaît comme tsi en ngubi, de même qu'en lumbu

(B44). Ce préfixe se maintient en construction associative mais pas avec un

numéral :

ts&&KNg↓&uy&&K les mères

ts&&KNg↓&uy&&K ts&a B&aB&afiàlà les mères des garçons

Ng&uy&&K↓ B&ay`K deux mères

Divers indices montrent cependant que tsi- s'ajoute en fait à un ancien

préfixe attesté directement ou indirectement. Ainsi observe-t-on les alternances

suivantes pour le genre 11/10 :

D&ub↓&&&Km&&K / ts&&Kmb↓&&Km&&K langue

&&Kdw↓&al&a / ts&&KW↓&&al&a doigt

La nasale est le réflexe de l'ancien préfixe de classe 10 et s'interpose entre un
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augment tsi et le thème. On peut généraliser l'analyse aux cas où la nasale apparaît

intégrée au thème comme pour :

ts&K-m-bàmè ou ts&&K-mbàmè cf. sing. &Kmbàmè front

On constate par ailleurs des alternances de type lenis / fortis pour la première

consonne de thèmes de genre 11/10 :

D&us↓&&endè / ts&&Kts↓&&endè épine

D&ufi↓&&eNg&o / ts&&Kk↓&&eNg&o mâchoire

D&urèrè / ts&&Ktèrè calebasse

D&u∫↓&&&Kndà / ts&&Kp↓&&&Kndà arachide

Ces exemples montrent que la nasale est tombée devant occlusive non voisée.

On peut considérer alors qu'il y a un préfixe nominal Ø entre l'augment et le thème.

En classe 11 on a eu un affaiblissement de la consonne en position intervocalique.

En classe 10 la consonne initiale était protégée par une nasale. De manière générale

les thèmes de classe 9 ou 10 commencent par une prénasalisée, une nasale ou une

obstruante non voisée. Il reste toutefois quelques thèmes qui maintiennent une

occlusive voisée. Il semble qu'il s'agisse alors d'emprunts ou de mots contenant une

prénasalisée en position C2 :

&&Kd↓&&olè argent (emprunt récent, venant

vraisemblablement du mot "dollar")

&Kb^o:ngà / ts&&Kb^o:ngà tortue de terre (on trouve en punu, avec la

même tonalité sous-jacente BB :
`Kb$ong`2/b`Kb$ong`2 - classe 7/8)

Les profils tonals

On a pu observer dans les précédentes sections un changement de profil tonal

lorsque le nom est construit avec un numéral. C'est ainsi qu'on a pour les thèmes

disyllabiques à initiale consonantique 4 schèmes dont le profil change :
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Profil avec numéral Profil neutre Exemple

I B  -  B  B H  -  HB  B m&um^a:Wi frère aîné

II B  -  B  H H  -   B    B m&u∫ `K:nd`K mollet

III B  -  H  H H  -  ↓ &H   H D&uB↓&&&Km&&K langue

IV B  -  H  B H  -  ↓ &H   B m&ufi↓&&etù femme

Les quatre types sous-jacents attendus dans une langue qui ne comporte que

deux tons ponctuels sont identifiés dans le profil tonal du nom suivi d'un numéral,

forme dans laquelle le préfixe porte un ton B. Il s'ensuit que le changement de profil

pour les autres cas est provoqué par l'introduction d'un ton H sur le préfixe. La faille

tonale dans les types III ou IV s'explique facilement si on admet que le ton H est

associé à l'augment lorsqu'il est présent segmentalement et se projette sur le préfixe

sinon;  le ton B préfixal se reporte alors sur le premier H radical :

H                B                H                H / B            

augment       V préf.           V                V1 2 H   HH ou H  HB↓ ↓ 

Lorsque le premier ton radical est B le traitement diffère suivant le deuxième

ton du thème. S'il est H (type II) au niveau sous-jacent, il est directement représenté

dans la construction avec numéral mais abaissé sinon; s'il est B (type I), le H préfixal

est alors étendu sur la première more de la voyelle radicale. Après fusion des B

sous-jacents conformément à un principe de contour obligatoire, le ton B s'étend sur

la dernière more de la voyelle radicale et sur la finale de thème :
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H               B                 B                B

augment      V préf.          V                 V1 2

augment      V préf.          V                 V
1 2

H                                   B

H HB B

Les thèmes à initiale vocalique n'ont que 3 types tonals :

Profil avec numéral Profil neutre Exemple

I B  -  B H  -  HB  B &&Kfiy^e:lù
II B  -  H H  -   B    B &&Kmyà:ts`K

III B  -  H H  -   B    H &KD`K:n&a

Les types I et II ont leur correspondance exacte dans les thèmes à initiale

consonantique. Le type III, qui comprend à lui seul environ la moitié de ces thèmes,

regroupe en fait les types III et IV, c'est-à-dire les thèmes dont la voyelle radicale est

H. Il se peut que la distinction B / H sur la voyelle finale du thème se maintienne

sous forme d'une faille tonale si le mot forme syntagme avec un mot commençant

par un ton H mais ce point n'a pas été établi clairement au cours de mon enquête :

H               B                 H                B

augment       préfixe            V                V1 2 H B H

Ce mécanisme de report est lié au fait que la langue n'admet pas de ton

montant.



Pholia 3 - 1988

256

Conclusion

L'analyse du ngubi met en évidence un augment. Cet augment :

- s'ajoute au préfixe dans les thèmes à initiale vocalique ;

- se substitue à lui en classes 9 et 10 en précédant immédiatement le thème, auquel

s'est éventuellement incorporée une nasale ;

- peut associer son ton H à la forme segmentale du préfixe lorsqu'il n'est pas

segmentalement représenté.

Bien que la classe 9 soit attribuée à des formes de singulier, l'augment n'est

pas lié à ce nombre comme le prouve le fait qu'il soit présent segmentalement et

tonalement (thèmes à initiale vocalique) ou tonalement (thèmes à initiale

consonantique) au singulier comme au pluriel. Mais il est incompatible avec une

détermination du nom par un numéral. Dans d'autres langues du groupe B40, les

préfixes portent en général un ton B mais l'examen des schèmes tonals conduit à

postuler qu'un ton H s'est déplacé sur le thème. On peut donc supposer que le ngubi

garde la trace d'une étape où les langues apparentées du groupe B40 avaient un

augment à ton H. Les évolutions ont ensuite été divergentes1.
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